
FICHE  AMÉNAGEMENT

Créer une prairie fleurie
Gestion différenciée, enrichissement, semis : la bonne méthode selon le terrain

Pollinisateurs

Biodiversité

Coût réduit

1 · Commencer : la gestion différenciée

La plupart des sols conservent une banque de graines

dormantes de flore locale. Arrêter la tonte intensive et

faucher tardivement (avec export) suffit souvent à faire

émerger une prairie spontanée, sans semer et sans coût.

Toujours la première approche. Floraison progressive

sur 2 à 3 ans.

2 · Enrichir sans labour si insuffisant

Si après 1 à 2 ans les graminées dominent encore,

enrichir sans retourner le sol, par ordre de préférence :

3 · Semer avec travail du sol — uniquement si le sol est dégradé

Réservé aux sols très appauvris ou imperméabilisés (ex-parking, ex-cour bitumée, terre nue compactée) ou à banque de

graines détruite par des traitements chimiques. Préparation du sol et semis détaillés page 2.

La prairie fleurie transforme une pelouse tondue intensivement en un habitat riche pour les pollinisateurs, les

insectes et la petite faune — tout en réduisant considérablement les coûts de gestion. C'est l'aménagement

de renaturation le plus accessible et le plus impactant visuellement.

Chiffres clés

1–3 g
de graines / m²

10 m²
surface minimum

-70 %
coûts de tonte

2–3 ans
pour s'installer

1× / an
fauche tardive seulement

Pourquoi une prairie fleurie ?
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Transfert de foin d'une prairie locale voisine —

méthode de référence

Sursemis léger (Végétal Local) après scarification

Rhinanthe (Rhinanthus minor) — affaiblit les

graminées, en complément

Plants en godets (Végétal Local) — effet rapide, en

appoint

Réduit les coûts de tonte de 60 à 80 %

Crée un habitat pour abeilles sauvages, papillons et

bourdons

Améliore la biodiversité locale rapidement

Stocke du carbone dans le sol

Fort impact visuel positif pour les habitants

Applicable à presque tous les espaces communaux



Suite de la fiche

 Créer une prairie fleurie

Bien choisir ses graines

Label Végétal Local

La garantie de plantes d'origine locale, génétiquement adaptées au territoire et

à la faune locale. Toujours privilégier ce label.

→ vegetal-local.fr · ofb.gouv.fr/vegetal-local

Mélanges de jardinerie : attention

Souvent composés d'espèces ornementales non locales (cosmos, coquelicots

asiatiques…). Beaux mais sans valeur pour la faune locale, parfois invasifs. À

éviter pour un projet écologique sérieux.

Préparer le sol (avant semis)

La prairie fleurie aime les sols pauvres

Ne pas fertiliser — un sol trop riche favorise les graminées. Plutôt que

décaper, appauvrir progressivement par la fauche tardive avec export des

résidus.

Récolter ses propres graines

Pourquoi c'est la meilleure source

Les graines récoltées sur place sont parfaitement adaptées au sol, au climat

et à la faune locale. Elles préservent la diversité génétique propre au territoire

— ce qu'aucun fournisseur, même labellisé, ne peut garantir à ce niveau de

précision.

1 Récolter en août–septembre, quand les tiges sont sèches et les graines se

détachent au moindre frôlement

2 Collecter en secouant les tiges au-dessus d'un sac, ou poser un sac papier

autour des inflorescences quelques jours avant récolte

3 Sécher en fine couche sur du papier à l'ombre, 2–3 semaines en remuant

régulièrement. Trier pour éliminer les débris

4 Stocker dans des enveloppes papier étiquetées (espèce, lieu, date) au sec et à

l'abri de la lumière

5 Partager avec les communes voisines — les graines locales sont un patrimoine

commun du territoire

Réglementation

Récolte réglementée en milieu naturel — se limiter aux espaces communaux

ou privés avec accord.

Semer et sursemer

Meilleures périodes

Automne (sept.–oct.) : idéal, les graines passent l'hiver et germent au

printemps

Printemps (mars–avril) : possible, arrosage plus important la 1re année

Entretenir

Quand faucher

Fauche unique idéale : septembre–octobre, après fructification — graines

mûres, cycle des insectes bouclé.

Fauche en deux temps : diviser la prairie en deux moitiés. Faucher la moitié A

cette année, laisser la moitié B debout. L'année suivante, inverser. Il reste

toujours une zone refuge intacte.

Fournisseurs recommandés

Ecosem

Grand Ouest · Label VL

Végétal Local

vegetal-local.fr

CBN régional

Conseils adaptés au territoire

Fredon

Réseau Fredon France

À retenir

✓ Toujours choisir Label Végétal Local — pas de mélanges de jardinerie ✓ Sol pauvre = prairie réussie — ne jamais fertiliser

✓ Fauche tardive en septembre, résidus exportés hors site ✓ Gestion différenciée d'abord ; floraison progressive sur 2 à 3 ans

✓ Faucher en deux temps pour maintenir un refuge toute l'année ✓ Enrichir sans labour (transfert de foin, sursemis local) avant de semer

Choisir un mélange adapté à sa zone Végétal Local (ex : Massif Armoricain, Bassin Parisien Nord, Zone Sud-Ouest, Massif Central, Alpes…) — recherche par commune sur

vegetal-local.fr/vegetaux-producteurs/recherche

Viser 20 à 40 espèces minimum pour un habitat riche

Sursemis (sol enherbé) : une simple scarification légère suffit à créer le contact

graines-sol

Semis complet (sol dégradé ou nu) : décompacter et créer un lit de semences fin

Décaper la terre végétale seulement si le sol est très enrichi, en dernier recours

Éviter le désherbage chimique ; humidifier légèrement avant le semis si temps sec

Densité : 1 à 3 g/m² selon les mélanges

Mélanger les graines avec du sable fin pour une distribution homogène

Semer par temps calme, sans vent

Tasser légèrement sans enfouir — les graines ont besoin de lumière pour germer

Surface minimum conseillée : 10 m²

Hauteur de coupe : 10–15 cm minimum — préserve insectes du sol, araignées et

micromammifères

Faucher en bandes parallèles, jamais en spirale — les cercles concentriques

piègent la faune sans issue de fuite

Faucher lentement, de préférence tôt le matin — reptiles moins actifs, faune

encore à l'abri

Laisser les résidus 24–48h sur place avant export : les insectes s'échappent, les

graines mûres tombent au sol

Exporter ensuite les fanes : les laisser se décomposer enrichirait le sol et

favoriserait les graminées au détriment des fleurs

Ne pas intervenir en cours de saison (avril–août)


